NOUVELLES 

INTÉRESSANTES 

DE  CADIX, 

JDu  juillet  , 

Adressées  ail  Citoy.  LANtrssE,  Négociant*' 
â Bordeaux,  rùe  Porte-Dijeaux,  N°.  56. 


i’ennemI  ne  nous  a pas  îricommodé 
depuis  notre  dernière  , ( du  7 ).  Hier 
au  matin  , un  vaisseau  , deux  balandres 
et  deux  obusiers  s’approchèrent  dans  Pin- 
tention  de  bat  tre  là.  place , mais  la  va- 
leur de  nos  chaloupes  cannonières  fu| 
telle , qu’on  ne  les  laissa  pas  approcher. 
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fst  que  Pennemi  se  redra  sans  faire  |e 
moindre  maL 

X. 

On  ne  croiroit  pas , mon  ami , comn 
bien  on  a travaillé  ici , cette  semaine  - 
et  la  dernière-  Les  forces  de  Pescadre 
légère  , comme  chaloupes  cannonières  et 
lançhones , ont  été  quadruplêes.  Le  com- 
merce a donné  4^000,000  de  réaux  poun 
le  moment  présent,  pour  les  dépenses 
les  plus  urgentes , et  gratifications  des 
marins.  La  chaloupe  qui  chasse  une  bomi 
barrière  , a 50  mille  piastres  de  gratifr 
çation , et  celle  qui  chasse  une  chaloupe 
ennemie,  et  qui  la  prendra,  a 6 mille 
piastres  de  gratification.  L^indignité  des 
Anglais  a donné  tant  de  valeur  à noS; 
marins,  quhls  travaillent  comme  des  lions  ; 
hier  on  vouloit  changer  ou  renouvelles 
les  équipages  de  toute  Pescadre  légère , 
mais  ils  demandèrent  tous  de  les  laisser 
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^encore  trois  jours  , ne  se  trouvant  pa^ 
assez  fatigués , On  leur  a donné  à cha- 
cun un  manteau  et  un  poignard  ; 
parviennent  à Pabordage  ^ ce  qui  se  pré? 
sume^  il  y aura  beauconp  de  sang  réi^ 
pandu. 

La  ville  arme  aussi  quelques  tartanesJ^ 
pour  tirer  à boulet  rouge  ; tout  se  fait 
Sous  la  direction  de  Mazaredo.  L^escadre 
anglaise  est  très-mécontente  , elle  est  er| 
insurrection. 

Les  équipages  ne  sont  pas  contents  de 
venir  dans  des  chaloupes  ^ faire  Pattaque 
de  cette  place  , à raison  du  monde  qu’ils, 
ont  déjà  perdu,  dont  le  nombre  est  con-^ 
sidérable,  et  que  d’ailleurs  ils  ne  voyehç 
pas  de  grands  moyens  de  pillage. 


Le  comnaerce  est  absolument  en  stagna-» 
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tîoh , la  plus  grande  partie  des  habitahs  à 
quitté  la  ville , de  sorte  que  tout  est  bou- 
leversé. Dieu  nous  donne  la  paix-* 
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A BORDEAUX,. 

De  l’Imprimerie  de  Moreau,  rue  dés 
Remparts  Porîe-Dijeaux  , N®.  55. 


